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une erreur; les hautes altitudes ne sont avantagees en hiver
qu'en ceci que l'intensite du rayonuement ultra-violet y est, ä

ce moment lä, trois ou quatre fois plus grande que dans la

plaine oü le rayonnement ultra-violet est extremement faible
en cette saison.

F.-W.-Paul Götz (Arosa). — Sur les principes directeurs dans
Vetude de la repartition verticale de V ozone atmospherique.

Au cours de ces dernieres annees, l'importance de l'ozone

atmospherique pour des sciences tres variees a ete particuliere-
ment mise en evidence. La propriete la plus frappante de

l'ozone, son enorme efficacite comme filtre de l'ultra-violet, a

des repercussions surtout en biologie. Dans les petites longueurs
d'onde, une large zone du rayonnement solaire est complete-
ment arretee; ce qui reste encore des courtes ondes est fortement
modifie. Cet effet varie selon la quantite totale de l'ozone et,
actuellement, nous possedons dejä des donnees assez completes

pour l'etude de cette question aussi bien pour les differentes
saisons de l'annee que pour les differentes latitudes de la terre.
Mais ailleurs on a encore un besoin urgent d'observations, en

particulier en meteorologie (rapport entre la repartition de

l'ozone et la pression barometrique, bilan du rayonnement),
en geophysique (constitution de l'atmosphere, regime des

temperatures, origine de l'ozone) et en astrophysique (relations
cosmiques et terrestres). En particulier, il faudrait savoir quelle
est la repartition de l'ozone total (environ 0,3 cm exprime en

pression) sur les differentes couches de l'atmosphere et oü se

font avant tout les variations de l'ozone, qui peut varier de

0,42 ä 0,17 cm.
On sait que l'on mesure l'altitude de la « couche d'ozone »,

aussi bien que la quantite de l'ozone, par des mesures spectros-
copiques de l'affaiblissement du rayonnement ultra-violet du

soleil; l'appareillage employe doit permettre de faire des
observations ä des hauteurs suffisamment basses du soleil. Dans la
formule permettant de calculer la quantite de l'ozone, on trouve
la longueur du chemin parcouru dans la couche d'ozone; ce
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dernier est de nouveau fonction de l'altitude de cette couche ä

cause de la courbure de la surface terrestre. On obtiendra un
resultat constant pour la quantite de l'ozone seulement lorsque
l'altitude de la couche d'ozone aura ete appreciee correctement.
Je ne veux pas discuter ici la probabilite que le chiffre de 50 km
comme altitude moyenne de la couche d'ozone semble etre trop
eleve. J'insisterai seulement sur ceci, que toute indication de ce

genre ne saurait se rapporter qu'au centre de gravite en quelque
sorte de cette couche. Rosseland1, par exemple, a montre
qu'au point de vue theorique, on ne peut pas determiner la
fonction de la repartition verticale de l'ozone en se basant sur
des mesures d'intensite du rayonnement solaire ä moins de faire
des hypotheses complementaires, par exemple sur le mode de

formation de ce corps.
Lors des premieres determinations de l'altitude de la couche

d'ozone, on a considere que la lumiere diffuse du ciel n'etait que
de la lumiere solaire diffusee d'une maniere commode, et alors
les reserves de Rosseland etaient entierement insurmontables.
Mais en realite. le rayonnement ultra-violet zenithal, que l'on
constate au coucher du soleil, vient de si grandes altitudes qu'il
a du traverser la couche d'ozone par une voie toute differente de

celle de la lumiere solaire directe 2. Une fois qu'on a determine

par l'etude du rayonnement solaire direct la quantite et l'altitude

du centre de gravite de l'ozone, l'observation simultanee
du rayonnement du ciel apportera alors de nouvelles donnees

independantes des premieres, et ces donnees permettront de

preciser la repartition de l'ozone en fonction de l'altitude (me-
thode de 1'effet d'inversion) 3.

La fonction de repartition peut etre determinee directement4

pour les premiers kilometres. Ici nous aurons des montants de

1 Rosseland, A theorical remark on the distribution of ozone in
the atmosphere. Gerl. Beitr. z. Geoph., 24, p. 50 (1929).

2 Götz, Zum Strahlungsklima des Spitzbergensommers. Gerl.
Beitr. z. Geoph., 31, p. 119 (1931).

3 Götz, Das atmosphärische Ozon. Bd. I der Ergehnisse der
Kosmischen Physik. Leipzig, 1931.

4 Par exemple Götz und Ladenburg, Ozongehalt der unteren
Atmosphärenschichten. Die Naturwissenschaften, 19, 373, 1931.
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0,002 ä 0,003 cm d'ozone par km; cela represente dejä une

quantite appreciable lorsqu'on pense ä la hauteur considerable
de la couche d'ozone. Le ballon libre, surtout dans sa forme la

plus recente, permettrait de faire la determination directe de

l'ozone pour les 10 ä 16 premiers kilometres. II faudrait ä cet
effet, comme Wigand l'a fait dans son ascension d'il y a 20 ans,
mesurer la plus courte longueur d'onde, a la fois en ballon et au
sol, car la plus courte longueur d'onde constitue la mesure directe
la plus simple de l'ozone 1. Si 1'on pouvait appliquer d'une fapon

systematique et coordonnee pendant quelques jours seulement

ces differentes methodes qui, separement, sont toutes mises au
point, nous aurions dejä fait un grand pas en avant.

Je signalerai finalement une methode tout ä fait independante
des autres, qui a malheureusement l'inconvenient d'exiger des

moyens experimentaux tres considerables: c'est la photometrie
de l'ultra-violet ä courte longueur d'onde du bord de l'ombre
pendant des eclipses de lune.

1 Götz, Die kürzeste Wellenlänge des Sonnenlichts. Strahlentherapie,

40, p. 690 (1931).
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